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RÉSUMÉ 

 
Bersama abyssinica Fresen (Melianthaceae) est une espèce végétale à usages thérapeutiques multiples 

en milieu traditionnel. L’objectif de cette étude était d’évaluer l’activité antioxydante des extraits de feuilles de 

Bersama abyssinica. Par la méthode du piégeage du radical libre DPPH, le potentiel antioxydant a été évalué et 

une exploration phytochimique a été entreprise en vue de justifier les éventuels effets observés. Les résultats 

ont montré que les extraits aqueux et éthanolique 70% de Bersama abyssinica possèdent une bonne activité 

antioxydante avec une meilleure activité pour l’extrait éthanolique. Cet extrait pourrait donc constituer une 

alternative à certains additifs synthétiques. Cette activité reste néanmoins nettement inférieure à celle du Trolox 

(antioxydant de référence), mais il s’agit d’extraits bruts contenant un grand nombre de composés bioactifs. Il 

est donc très probable qu’ils contiennent des composés qui, une fois purifiés, pourront présenter une activité 

comparable et peut-être même meilleure à celle du Trolox et d’autres antioxydants de synthèse. Cet essai a 

permis de mettre en évidence le potentiel antioxydant des extraits de feuilles de Bersama abyssinica. 

© 2017 International Formulae Group. All rights reserved. 
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Antiscavenging potential of leaves extracts from Bersama abyssinica Fresen. 

(Melianthaceae) 
 

ABSTRACT 

 
Bersama abyssinica Fresen (Melianthaceae) is a plant species with multiple therapeutic uses in the 

traditional environment. The aim of this study was to evaluate the antioxidant activity of Bersama abyssinica 

leaves extracts. Using the free radical DPPH trapping method, the antioxidant potential was evaluated and a 

phytochemical exploration was undertaken to justify any observed effects. The results showed that the aqueous 

and ethanolic extracts 70% of Bersama abyssinica possess good antioxidant activity with better activity for the 

ethanol extract. This extract could therefore be an alternative to certain synthetic additives. This activity is 

nevertheless clearly lower than that of the Trolox (reference antioxidant), but these are crude extracts 

containing a large number of bioactive compounds. It is therefore very likely that they contain compounds 

which, once purified, could exhibit comparable activity and perhaps even better than that of Trolox and other 

synthetic antioxidants. This test made it possible to demonstrate the antioxidant potential of the extracts of 

leaves of Bersama abyssinica. 
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INTRODUCTION 

Depuis peu, un intérêt légitime s'est 

focalisé sur les conséquences sur la peau de 

l'agression radicalaire, autrement dit, du stress 

oxydatif. En effet, de nombreuses maladies 

cutanées sont liées de près ou de loin au stress 

oxydatif : la dermatose atopique, le psoriasis, 

certains eczémas, le vitiligo, mais aussi les 

cancers cutanés ; de plus, n'échappant pas à la 

règle, le stress oxydatif est la raison 

essentielle du vieillissement prématuré cutané 

(Brack, 2006).  

La peau est continuellement en butte à 

de multiples agressions extérieures qui 

peuvent accélérer le processus naturel du 

vieillissement.  Elle est particulièrement 

sensible aux attaques des radicaux libres 

générés à la fois par le fonctionnement normal 

de notre organisme et par des éléments 

extérieurs, tels la pollution, le rayonnement 

solaire ou le tabac. Ces dangereuses molécules 

sont responsables de modifications tissulaires 

et cellulaires qui conduisent au vieillissement 

cutané. Toutes ces modifications liées au 

passage des années ont finalement pour 

résultats une peau qui se ride, sèche, est 

épuisée, avec une élasticité diminuée et un 

faible pouvoir de guérison, qui sont la 

conséquence direct de la dégradation des 

macromolécules du derme, tels les collagènes, 

l’acide hyaluronique ou l’élastine (Passeron et 

Ortonne, 2003 ; Muller, 2008). Des études 

cellulaires ont montré que l'acide 

hyaluronique favorise la prolifération des 

fibroblastes et, par suite, la synthèse du 

collagène et de l'élastine (Greco et al., 1998). 

Face aux diverses agressions contre la 

peau liées au stress oxydatif, principale cause 

initiale de diverses maladies (Mates et 

Sanchez-Jimenez, 2000) dont les dermatoses, 

il convient de rechercher de nouveaux 

antioxydants naturels à partir des plantes 

médicinales en vue de lutter efficacement 

contre le stress oxydant et les infections 

microbiennes associées. En effet, selon Muller 

(2008), la prise de nutriments antioxydants 

renforce les défenses antioxydantes naturelles 

de la peau et apporte une protection contre les 

lésions radicalaires. 

C’est ainsi que nous avons entrepris 

une étude ethnobotanique des plantes 

médicinales du District du Zanzan (Côte 

d’Ivoire). L’enquête réalisée spécifiquement 

dans le Département de Transua a révélé 

divers usages en médecine traditionnelle des 

feuilles de Bersama abyssinica connu 

localement sous le nom de Samagya. En outre, 

plusieurs auteurs (Zirihi, 2006 ; Kuete et al., 

2008 ; Lather et al., 2010 ; Zekeya et al., 

2014) ont confirmé l’usage multiple de 

Bersama abyssinica. Selon ces auteurs, cette 

espèce végétale est sollicitée dans le 

traitement du cancer, des spasmes, des 

infections cutanées, de l’infertilité masculine, 

du diabète, de la diarrhée, du choléra, des 

morsures de serpent, des vers intestinaux, de 

l’amibiase et de la dysenterie, de la syphilis, 

de la blennorragie, du paludisme et de la 

fatigue générale. Compte tenu de ces 

indications thérapeutiques multiples, nous 

avons axé nos recherches sur le potentiel 

antioxydant de cette plante. 

 

MATÉRIEL MÉTHODES 

Préparation des extraits végétaux 

Le matériel végétal est constitué des 

feuilles de Bersama abyssinica. Ces organes 

ont été récoltés au cours de l’enquête 

ethnobotanique. Ils ont été rincés à l’eau et 

séchés à l’abri du soleil. Ces drogues 

végétales séchées ont été ensuite réduites en 

poudre fine grâce à un broyeur électrique 

IKA-MAG RTC. L’extraction des principes 

actifs a été faite selon la méthode de Zirihi et 

al. (2003) couplée à la méthode faite par 

épuisement. 

En effet, cent grammes (100 g) de 

poudre de chaque drogue ont été 

homogénéisés dans un (1) litre d’eau distillée 

dans un Blender (Mixer) de marque Life’s 

Superb (LS-317) pendant trois minutes 

(répéter deux fois) à température ambiante. 

L’homogénat obtenu est filtré successivement 

sur un carré de tissu blanc, sur du coton 

hydrophile puis sur du papier Wattman. À 

l’aide d’une étuve réglée à 50 °C, le solvant 

d’extraction est éliminé. L’évaporat sec est 

récupéré sous forme de poudre et constitue 

l’extrait total aqueux (ETA). 
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Dix grammes (10 g) de l’ETA ont été 

dissouts dans 200 mL d’une solution éthanol-

eau (70/30) puis homogénéisés dans un 

blender. Après décantation dans une ampoule 

à décanter, une phase liquide avec un résidu 

solide qui précipite est obtenu, car insoluble 

dans le mélange alcool-eau 70-30. Le 

surnageant est recueilli, filtré sur du coton 

pour le débarrasser de tout résidu et séché à 

l’étuve (50 °C). La poudre obtenue constitue 

l’extrait éthanolique 70% (EE70%). 

De l’expérience précédente, la phase 

inférieure (résiduelle aqueuse) est recueillie et 

séchée à l’étuve (50 °C). La poudre obtenue 

constitue l’extrait résiduel aqueux (ERA). 

À l’issu de cette étape, trois extraits ont 

été obtenus : l’extrait total aqueux (ETA), 

l’extrait éthanolique 70% (EE70%) et l’extrait 

résiduel aqueux (ERA). 

 

Screening phytochimique 

Un criblage phytochimique a été 

effectué afin de déceler quelques grands 

groupes de métabolites secondaires contenus 

dans les différents extraits testés et 

responsables des éventuelles activités. Le 

criblage par réactions colorées a été utilisé 

(Mangambu et al., 2014). 

 

Activité antioxydante 

La capacité antioxydante des extraits 

de plante est déterminée selon la méthode de 

Koné (2009) et Ranarivelo et al. (2016). La 

détection de l’activité antioxydante a débuté 

par la détermination de la courbe d’étalonnage 

du Trolox. Des petits tubes sont utilisés pour 

cet essai. Dans chaque tube sont déposés 0,1 

mL de Trolox ((S)-(-)-6-hydroxy-2,5,7,8-

tetramethylchroman-2-carboxylique), 

l’antioxydant de référence et 2,9 mL de 

solution méthanolique de DPPH à 0,004% 

(4mg/10 mL) sont ensuite ajoutées dans 

chaque tube sauf dans celui du blanc. Le blanc 

est constitué d’un mélange de DPPH (2.2 

diphenyl-1-picrylhydrazyl) et de méthanol 

(sans Trolox). Les concentrations variaient de 

100 à 6,25 µg/mL (selon une suite 

géométrique de raison ½). Le mélange est 

laissé à incuber à l’obscurité pendant 30 

minutes à température ambiante. 

L’absorbance est mesurée à 517 nm. 

L'analyse antioxydante a été répétée trois fois 

et la lecture a été ramenée à une moyenne. 

 

Dosage de l’activité anti-radicalaire par le 

test au DPPH 

Cette méthode se fonde sur la mesure 

de l’absorbance à 517 nm quand un radical 

libre stable DPPH réagit avec un antioxydant. 

Le DPPH, radical libre de couleur violette est 

réduit en un composé de couleur jaune (le 

diphényl-picrylhydrazine) en présence de 

composés anti-radicalaires. L’intensité de la 

coloration est inversement proportionnelle à 

l’activité anti-radicalaire des extraits dont on 

souhaite déterminer l’activité. 

Les extraits de feuilles (0,1 mL) de 

Bersama abyssinica à différentes 

concentrations (6,25 ; 12,5 ; 25 ; 50 ; et 100 

µg/mL) sont mélangés à 2,9 mL de DPPH à 

0,004% dans du méthanol. Après 

homogénéisation, le mélange a été incubé à la 

température ambiante à l’abri de la lumière 

pendant 30 minutes. Les absorbances ont été 

lues à 517 nm contre blanc ne contenant pas 

d’extrait. Les tests ont été effectués trois fois 

afin de s’assurer de la reproductibilité des 

résultats. Le Trolox a été évalué aux mêmes 

concentrations. Les autres extraits ont été 

évalués à la concentration de 100 µg/mL. 

 

Pourcentage d’inhibition et concentration 

efficace 50% (CE50) 

Le calcul du pourcentage d'inhibition 

du DPPH est fait selon la formule : 

 

Inhibition du DPPH (%) =  

[1- (DOessai / DOblanc)] x 100 

 

DOessai : Densité optique de l’essai, contenant 

l’extrait végétal, 

DOblanc : Densité optique du blanc, contrôle 

négatif (sans extrait). 

La CE50 est la concentration efficace à 

laquelle 50% de DPPH ont été inhibés, il est 

inversement lié à la capacité antioxydante. 

Elle est déterminée graphiquement. Une faible 

valeur de la CE50 indique une forte activité 

antioxydante dans un échantillon 

(Bougandoura et Bendimerad, 2013). Le 

Trolox (acide 6-hydroxy-2,5,7,8-

tetramethychroman-2-carboxylic) (800-25 M) 
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est utilisé en tant que composé de référence 

pour l’étalonnage (Khoudali et al., 2014). 

 

Quantité d’antioxydant dans les extraits de 

plante 

La quantité d’antioxydante (mg norme 

équivalente par gramme de poids sec) dans 

dix extraits de plante a été calculée en utilisant 

l’équation ci-dessous (Wiwat et Wallaya, 

2007) : 

 

Quantité De DPPH (mg/g de poids sec) 

 
[(               ) (     )[

 
 ⁄ ]]

       
 

 

DOessai : Densité optique de l’essai, contenant 

l’extrait végétal, 

DOblanc : Densité optique du blanc, contrôle 

négatif (sans extrait),  

Pente : à partir de la droite d’étalonnage et V : 

volume total du solvant d’extraction (mL), 

v: volume de l’extrait pour le test au DPPH 

(0,1 mL), 

m: masse de matière végétale utilisée pour 

l’extraction (g), 

1000 : facteur de changement de µg en mg. 

 

Analyses statistiques de l’activité 

antiradicalaire 

Le test de Tukey par le logiciel IBM 

SPSS 22.0 a permis, dans un  premier temps, 

de comparer les moyennes ± Écart-type des 

quantités d’antioxydants contenus dans les 

extraits de Bersama abyssinica et ensuite de 

comparer les concentrations efficaces 50% 

(CE50) des extraits de plante les plus actifs et 

du Trolox (antioxydant de référence) au seuil 

α = 0,05. 

 

RÉSULTATS 

Screening phytochimique 

Le Tableau 1 donne les résultats 

obtenus lors du criblage phytochimique de 

Bersama abyssinica. Les tests effectués 

révèlent la présence de divers métabolites 

secondaires dans les extraits évalués. L’extrait 

éthanolique renferme à des degrés différents 

et plus importants tous les composés 

chimiques recherchés. Les métabolites 

secondaires ayant une présence très accentuée 

sont les polyphénols. 

Activité antioxydante 

Trois étapes ont servi à la détection de 

l’activité antioxydante des extraits des plantes 

sélectionnées : la courbe d’étalonnage, le 

pourcentage d’inhibition du DPPH et la 

détermination de la quantité d’antioxydants 

dans les extraits de plante. 

 

Détermination de la courbe d’étalonnage 

La technique d’analyse de l’activité 

antioxydante, avec une solution méthanolique 

DPPH à 4 mg / 10 mL, a permis de mettre en 

évidence une activité antioxydante élevée de 

l’extrait méthanolique du Trolox. 

 

Détermination du pourcentage d’inhibition 

du DPPH et des trois extraits de feuilles de 

Bersama abyssinica 

La Figure 1 révèle que les extraits 

étudiés contiennent des antioxydants par leur 

effet inhibiteur du DPPH. Parmi les trois 

extraits testés, tous ont montré un taux 

d’inhibition variant d’un extrait à l’autre. Le 

pourcentage d’inhibition est largement 

supérieur à 50%. L’extrait éthanolique de 

feuilles de B. abyssinica a montré le 

maximum de pourcentage d’inhibition du 

DPPH. 

 

Activité antiradicalaire du Trolox et des 

extraits de plantes 

La Figure 2 montre les résultats de 

mesure du pourcentage d’inhibition du radical 

DPPH en fonction de concentration des 

substances testées. Il ressort que le 

pourcentage d’inhibition du radical libre croît 

avec l’augmentation de la concentration aussi 

bien pour le Trolox que pour les extraits de 

feuilles de Bersama abyssinica. On observe 

que le pourcentage d’inhibition du Trolox est 

supérieur à celui des extraits de plantes pour 

toutes les concentrations. Le pourcentage 

d’inhibition de l’extrait éthanolique est 

supérieur à celui des deux autres extraits. Les 

CE50 sont 11,4 ; 20,4 ; 39,5 et 43,0 µg/mL 

respectivement pour le Trolox, les extraits 

éthanolique, aqueux et résiduel de feuilles de 

Bersama abyssinica. Il y a une différence 

significative entre les concentrations efficaces 

50% (CE50) des substances testées. 
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Détermination de la quantité 

d’antioxydants dans les extraits de plantes 

Le Tableau 2 présente les différentes 

valeurs des antioxydants contenus dans les 

extraits de Bersama abyssinica. Le test de 

Tukey a permis de vérifier le niveau de 

significativité de ces antioxydants. Il y a une 

différence significative entre les quantités 

d’antioxydants contenus dans les extraits de la 

plante et le Trolox à P<0,05. On peut 

remarquer que l’extrait éthanolique concentre 

mieux les antioxydants (45,46 ± 0,18 mg/g). 

 

 

Tableau 1 : Résultats du screening phytochimique des extraits de Bersama abyssinica. 

 

Composés chimiques 
Extraits de Bersama abyssinica 

ETA EE70% ERA 

Polyphénols ++ +++ ++ 

Tanins catéchiques + + + 

Tanins galliques ++ ++ ++ 

Flavonoïdes ++ ++ ++ 

Coumarines + + + 

Saponosides - + + 

Alcaloïdes - ++ + 

ETA : Extrait total aqueux, EE : extrait éthanolique, ERA : extrait résiduel aqueux. 

- : Absence ; + : Faible présence ; ++ : Présence accentuée ; +++ : Présence très accentuée 

 

 

 

 
 

Figure 1 : Pourcentage d'inhibition du DPPH des extraits de plantes testés. 
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Les valeurs avec des lettres différents indiquent qu’il y a une différence significative entre elles (P<0,05) 

 

Figure 2 : Activité antiradicalaire du Trolox comparée à celles des extraits de feuilles de Bersama 

abyssinica. 

 

 

Tableau 2 : Quantités d'antioxydants (mg/g) dans les extraits de plante testés. 

 

Extraits 
Activité antioxydante 

 
Paramètres statistiques d'ANOVA 

Moyenne±Ecart type (mg/g) 
 

ddl F P 

ETA 5.82±0.01
a
 

 

2 728,435 < 0,001 EE70% 45.46±0,18
b 

 
 

ERA 29.00±0.14
c
  

Les valeurs des extraits avec des lettres différentes sont significativement différentes (P<0,05) 

ETA : Extrait total aqueux, EE70% : extrait éthanolique 70% et ERA : extrait résiduel aqueux 

 

 

DISCUSSION 

Les résultats enregistrés ont montré 

que les extraits aqueux, éthanolique et résiduel 

sont dotés d’un pouvoir antioxydant à 

différentes proportions. Ce pouvoir serait 

justifié par la quantité d’antioxydants 

contenue à différentes proportions dans les 

extraits. 

La CE50 est inversement proportionnel 

à la capacité antioxydante d'un composé, 

parce qu’elle exprime la quantité 

d'antioxydant requise pour diminuer la 

concentration du radical libre de 50%. Les 

valeurs CE50 déterminées en µg/mL expriment 

les concentrations efficaces du Trolox et des 
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extraits nécessaires pour le piégeage et la 

réduction de 50% de DPPH en dissolution 

dans du méthanol (Bougandoura et 

Bendimerad, 2013). Plus la valeur de la CE50 

est petite, plus l'activité antioxydante d'un 

composé est grande. 

La différence significative des valeurs 

des CE50 s’expliquerait par le fait que le 

Trolox est une molécule (purifiée) de 

référence. La purification de ces extraits et 

surtout celle de l’extrait éthanolique des 

feuilles de Bersama abyssinica étudié pourrait 

donner des résultats semblables à ceux du 

Trolox et peut-être même meilleurs. L’écart 

observé entre l’effet de l’extrait éthanolique et 

des deux extraits aqueux pourrait s’expliquer 

par le fait que l’éthanol concentre mieux les 

principes actifs de moyennes et de petites 

tailles. Ces molécules étant concentrés après 

la partition peuvent mieux s’exprimer. 

Plusieurs auteurs ont démontré que les 

molécules antioxydantes telles que le Trolox, 

l’acide ascorbique, les phénols, les 

flavonoïdes et les tanins réduisent et 

décolorent le DPPH en raison de leur capacité 

à céder l’hydrogène (Bougandoura et 

Bendimerad, 2013). En outre, Li et al. (2007) 

ont révélé que les polyphénols et les 

flavonoïdes étaient des contributeurs majeurs 

à la propriété antioxydante des plantes. 

Le criblage phytochimique a permis de 

révéler la présence de métabolites secondaires 

tels que les polyphénols, les flavonoïdes et les 

tanins dotés de pouvoir antioxydant, ce qui 

justifie les effets antiradicalaires observés. En 

effet, l’on remarque une présence très 

accentuée de polyphénols dans l’extrait 

éthanolique et une présence accentuée dans 

les deux autres. 

L’avantage d’avoir des extraits de 

plantes riches en antioxydants est qu’ils 

interviennent dans la prévention contre 

diverses maladies induites par le stress 

oxydant et accélèrent la guérison. En effet, ces 

différentes pathologies associées apparaissent 

surtout avec l'âge car le vieillissement 

diminue les défenses antioxydantes et 

augmente la production mitochondriale de 

radicaux (Sohal et al., 2002). 

Le pouvoir réducteur de l’extrait 

éthanolique de feuilles de Bersama abyssinica 

est dose-dépendante (concentration 

dépendante). Le pouvoir réducteur de cette 

espèce est probablement dû à la présence de 

groupement hydroxyle dans les composés 

phénoliques qui peuvent servir comme 

donneur d’électron. Par conséquent, les 

antioxydants sont considérés comme des 

réducteurs et inactivateurs des oxydants 

(Siddhuraju et Becker, 2007). Des études 

antérieures ont également montré que le 

pouvoir réducteur d’un composé peut servir 

comme un indicateur significatif de son 

activité antioxydante potentielle (Jeong et al., 

2004 ; Kumaran et Karunakaran, 2007). Les 

processus oxydatifs sont multiples et la nature 

de l’activité antioxydante peut être 

multiforme. Elle peut être attribuée à des 

mécanismes chélatants des ions métalliques 

(Ozen, 2009). Ainsi, Toute substance capable 

de capter l’électron célibataire d’un radical 

libre sans donner elle-même un produit 

radicalaire est définie comme un piégeur de 

radicaux libres. 

 

Conclusion 

Les tests antioxydants des extraits de 

feuilles de Bersama abyssinica selon la 

méthode du piégeage du radical libre DPPH 

ont montré que les trois extraits : aqueux, 

éthanolique 70% et résiduel possèdent une 

bonne activité antioxydante avec une 

meilleure activité pour l’extrait éthanolique. 

Cet extrait pourrait donc constituer une 

alternative à certains additifs synthétiques. 

Cette activité reste néanmoins nettement 

inférieure à celle du Trolox (antioxydant de 

référence), mais il ne s’agit que d’extraits 

bruts contenant un grand nombre de composés 

bioactifs. Il est donc très probable qu’ils 

contiennent des composés qui, une fois 

purifiés, pourraient présenter une activité 
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comparable et peut-être même meilleure à 

celle du Trolox et d’autres antioxydants de 

synthèse. La présente étude a donc révélé le 

potentiel antioxydant des extraits de feuilles 

de Bersama abyssinica. 
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